
  

Aux confins du Trièves et du Dévoluy : Les Payas/ Pellafol 

Sortie du 23 juillet 
 

… 11 inscrits et 15 participants dont 3 invitées de Jacqueline 

Margotin …. sans oublier Josiane Brun !  

Un parcours routier inédit pour rejoindre Les Payas/ Pellafol grâce 

à Christian qui connaît la région comme sa poche. Même 

« Itinéraire Michelin » n’y avait pas pensé ! Résultat : un bon 

quart d’heure de gagné. 

 

Au programme du jour : Le Vieux Pellafol - Descente vers « Les 

Demoiselles coiffées » - Le Pont du Mas et Le Mas - Remontée sur 

Monestier d’Ambel où nous devrions nous restaurer. A la suite, 

redescente sur La Souloise franchie à la Passerelle de Tardivière - 

Remontée rive G pour s’impressionner de l’Infernet, spectaculaire 

défilé dans les Gorges de La Souloise – Les Gillardes pour les plus 

courageux - Retour, via La Posterle et l’ancien canal d’irrigation. 

 

 

Nous voilà donc rassemblés à Pellafol et après des présentations 

en règle avec « les nouvelles » et distribution des cartes IGN et 

C.G.38, c’est parti … il est 9 h 50. 

Premier arrêt au hameau du Vieux Pellafol situé en bordure de 

terrasse, au- dessus de La Souloise. Au niveau d’un bassin à sec, 

on découvre une carte gravée dans un panneau en bois : 3 

itinéraires de découverte y sont proposés par le réseau RTM 

(Restauration des Terrains en Montagne), entre Pellafol et les 

Sources des Petites et Grandes Gillardes. 
 



 

… Du Vieux Pellafol, par un sentier ombragé mais qui nous laisse 

de belles perspectives, le groupe s’étire dans un concert 

d’échanges, de rires, parfois d’éclats …  

 

 
Falaise à proximité du Vieux Pellafol 

 

Lentement, on glisse vers ces Demoiselles non sans quelques 

arrêts pour profiter des sommets qui nous dominent : Le Faraut, 

le Pierroux, le Gigon, les Grand et Petit Brechon avec au premier 

plan l’Aiguillette … au loin et au-dessus de Corps, le Gargas, la 

crête du Grand Journal que certains parcoururent l’été dernier… 

et à l’ouest La Grande Tête de l’Obiou, la Tête de Lapras( OSO), …  

Traversée d’un torrent (à sec) qui semble plonger depuis une des 

terrasses de Pellafol. 



 
Un peu de géologie 

 

L’érosion y a fortement marqué ce paysage : falaises, sorte de 

millefeuille, tant les strates sont bien visibles, conglomérats où les 

galets sont cimentés par des sédiments friables, … et puis ces 

colonnes chapeautées qui nous observent : Les Demoiselles … ! 



 
Jumelles ? 

 



 

 

  
Ces Demoiselles bien coiffées … 



 

 

 

 

 

 

 
Lac du Sautet 

 

Nous rejoignons Le Mas après avoir traversé La Souloise au Pont 

du Mas. Pour regagner Monestier d’Ambel, deux itinéraires 

s’offrent à nous : Un groupe (« les garçons ») se détournera NE 

puis SE et S via La Croisette avec quelques hésitations à la clé … 

 

 

 



 

 

 

 

 
« Les garçons » en difficulté 

 

… le second groupe (« les filles ») cheminera ESE en suivant 

quelques lacets bien ombragés = + 2 km pour les premiers. Au 



final, les filles s’attablent les premières, face à La Tête de l’Obiou 

…  

 

 

… Les garçons arrivent quand ces dames en sont déjà au dessert, 

le tout dans la bonne humeur ! 

 

 

 
A table, place de la mairie, à Monestier d’Ambel ! 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 
Curieuse, la fontaine de Monestier d’Ambel : on y retrouve Don Quichotte et son fidèle Sancho Panza 

 

 

On prend son temps, on rit et on profite des gourmandises que 

les uns et les autres n’ont pas manqué de sortir de leur sac. 

Comme nous n’en sommes pas à la moitié de l’itinéraire, il faut 

bien se décider à repartir. Certains se demandent si on ne va pas 



bivouaquer, tant l’allure est modérée. La chaleur n’incite pas trop 

à s’activer. 

 

 

La descente sur la Souloise se fait donc avec retenue. Nous 

franchissons à nouveau la rivière par la Passerelle de Tardivière. 

Quelques photos du groupe pour immortaliser la journée et …. 
 

 

 

 

 

 



Le groupe à la passerelle de Tardivière 

 

 

 

… nous remontons rive G jusqu’au Défilé de l’Infernet (« l’Enfer ») 

dans les Gorges de La Souloise par un sentier sécurisé.  



 
Passage sécurisé au- dessus de l’Infernet 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

  
L’Infernet, tout au fond 



 

 

Quelques arrêts avec vues plongeantes sur le torrent encore bien 

tumultueux.  

 



… Les Petites et Grande Gillardes sont proches. Pas de volontaire pour s’y 

aventurer ce qui nous amènent à prendre le chemin du retour. 

Une large piste puis un sentier un peu plus raide nous conduisent à La 

Posterle, hameau de la commune de Pellafol.  

Après quelques minutes pour s’hydrater nous remontons au PC 1000 m 

(« sur la Ville ») où nous empruntons l’ancien canal d’irrigation construit 

à partir de la source de La Souloise, sur une dizaine de kilomètres avec un 

réseau de distribution de près de 60 km. Le tracé surplombe la rivière, 

entaille parfois la montagne. Inauguré en 1880, il fonctionnera 

pleinement durant 10 ans, puis partiellement …. En 1910, il est 

définitivement abandonné, l’entretien s’avérant trop important. 

Chemin faisant, nous retrouvons des vestiges de la construction : muret, 

tunnel taillé dans la roche, … En 4 km, nous « dénivelons » de 4 m !  

  
Le canal 

 



 
 

L’entrée du tunnel 

 

 



Terrasses de Pellafol depuis le canal 

 



Nous voilà de retour à Pellafol : 520 m et 14,5 km pour les uns et 550 m 

et 16,5 km pour les autres. Il est 16 h 15. 

 
Ouf ! c’est fini 

Sur le chemin du retour, un arrêt boisson fraîche s’impose. On choisit La 

Mure où nous avons l’embarras du choix pour trouver une terrasse bien 

exposée. 

 

 
Alors, elle arrive cette bière ? 

 

Merci aux photographes : Jacqueline M., André et Christian 



Pêle-mêle, quelques photos du jour : 

 
Depuis le canal, de gauche à droite : Le Faraut, Le Pierroux et l’Aiguillette 

 
Passerelle de Tardivière, pour franchir La Souloise, en aval de l’Infernet 

 



 
De g. à d. le Gigon (en partie), le Grand Brechon et le Petit Brechon rive droite de La Souloise. 

 
A droite, à l’arrière- plan, La Grande Tête de l‘Obiou … à gauche, La Tête de Lapras(?) 

 



 
Ruches au-dessus de La Posterle d’un apiculteur local reconnu et « médaillé » 

  
 



 
Quelle couleur ! 

 

 
 Elles sont partout ! 



 

Et pour finir la « vedette » du jour : 
 

 



 


